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tent Alors le malade meurt du typhus qui a succédé

^'rfnWonné ici qu'une description abrégée des

SoTs prlsentenUes sympam^^^^^
1^+inn pf décomDOSition de langure, sueurs iroiue»

S svncopes qui^sont les mêmes que ceux des empoi-

^onSe'îifs^septiques produits par k^^^^^

serpents venimeux ou la piqûre ^^s scorpions et^^^^

tarentules, ou enfin en mangeant des substances.

animales et végétales en P^t^^^^^^^^^ _„_ ^ dire sur
Tl "ir mirait encore beaucoup de cnoses a jure, »uf

ce e^mSl Se^caractères.patho^^^^^^^^^^^^

intéressants à étudier ;
mais je "^ ^î^'^î^ ^^Î^g-S à

dans cet opuscule, dont le cadre doit être restreint a

de simples données. ^«^«^ ^ar
Ptîonostics-II sont toujours des plus graTes, car

dan! cette terrible maladie, la moitié des sujets suc-

crbenUnvariabk ettrès souvent la mortalité

s'étend sur les deux tiers des malade»

Traitement —Les diverses o;

les médecins, de toutes les parti

nature et les causes du choiera a

et ont donné naissance aux tr

divers, et souvent les plus opposcL

sieurs volumes pc^xyn^d^^^^^^^^^ ^^^^ ^

mTs^bfenveiUanT^^^
toutes les substances

31 la madère médicale, connues jusqu'aujourd hui, > ¥

ont ItTemployés à tou^ de rôle, avec peu, et presque

touiours sans succès. i„„„ûa nnf été em- .
Néannu,ir^si t^f ^t^^S'a^ï^ut^s éfà .^

tell c^mbin^ons. ^lY pVùt se fairj ^- certainesàé

combinaisons de substances, faites dans telle prOi

Wion et combinées, en un cerlnin nombre, dans

ESt d'avoi?Tes eflets multiples, pourraien avoir

effet vraiment extraordinaire et inconnu jusqui>

lu'ont eues
de, sur la
^ >.\mené,

s plus
lit plu-
ription
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